
L'histoire et la m6moire: pour une "mise en imag ce_ vid6ogrraphique"

L'oeuvre rdalis6e par (artiste est donc, il faut le souligner, une oeuvre conceptuelle, qui assume
d6lib6r6ment et subjectivement deux fonctions : une fonction "m6ta-critique" et de dislocation dans son
rapport A la tdldvision et une fonction d'exploration et de recherche dans son rapport a langage audio-
visuel en gdndral et 6letronique en particulier. Les images dlectroniques sont done ou bien industrielles ou
bien artistico-conceptuelles, sans mddiations entre les deux, meme dans les nuances de chaque produit
particulier.
Si la jeunesse de Part-viddo se voit dans ses traitements linguistiques de (image, parfois extremes - la
jeunesse de la critique de Part-vid6o est encore marqu6e plus par son engagement dans la d6fense de la
16gitimitd de son objet, que par son d6chiffrement (pas du tout ais6 comme on 1'aura compris) : une
s6miologie de 1'image et de la textualitd vid6o n'existe pas encore, il faut le souligner dans un colloque de
s6miotique .
Les caract6ristiques particuli6res du dispositif viddo, notamment, rendent inutile et ambigud Papplication
m6canique dune s6miotique au cin6ma - ainsi en va-t-il aussi des applications de la critique symbolico-
structuraliste classique . Car ce ne sont pas uniquement les st6rdotypes narratifs A etre dis-loquds et re-
loqu6s dans les images 6lectroniques, mais aussi les modalit6s habituelles de la production du sens.
Face A cette complexit6 du langage employd, il est n6cessaire d'abord de v6rifier oeuvre par oeuvre la
pertinence des solutions expressives qu'elles proposent en les mettant en regard avec le dispositif g6n6ral,
pour montrer comment elles 1'exploitent sp6cifiquement . Nous allons le faire avec deux "oeuvres inures"
de Part vid6o, qui peuvent etre considdr6es comme des chefs-d'oeuvre de la recherche artistique en
g6n6ral.

Explicitement 6piques toutes les deux, soit Art of Memory de WoodyVasulka (1987), soit
Sgueezangezaum (1988) de Gianni Toti, proposent directement le th6me de la m6moire, et plus
pr6cisEment de la signification de la conservation aujourd'hui d'une "mdmoire de 1'histoire", de la
m6moire du cin6ma A l'intdrieur d'un nouveau langage viddo, de la m6moire comme modalitd
d'organisation de la pens6e, de la m6moire comme d6fi de finconscient A la rationalit6 et A la logique,
comme hommage aux avant-gardes historiques (les deux oeuvres sont en effet des hommages au cindma et
aux utopies sovidtiques des ann6es Vingt) .
Les mat6riaux expressifs constructivement utilis6s sont eux-memes des fragments de mdmoire, des dchos
d'arts et technologies qui datent d'avant la vid6o et qui ne sont pas pour autant oubli6es : fragments de
films, photos, images de tableaux, extraits de poirmes, morceaux musicaux, tous "incrust6s" avec pertinence
daps le temps continu et fluvial .

Malgr6 fanalogie du th6me et des objectifs podtiques~ toutefois la structure des deux oeuvres est
complexe : d'o6 leur int6ret pour nous aujourd'hui. Dans chacune de ces oeuvres, en effet, le dispositif
n'est pas seulement utililis6 diff6remment, mais diverge aussi dans la "mise en image" des concepts .
Les deux se battent contre les refoulements de la soci6t6 actuelle et de sa production artistique . Vasulka
met en oeuvre une structure s6quentielle, continue, Echo du cin6ma et hommage au cin6ma, sans pour
autant etre "cin6matographique" . Toti utilise par contre une structure circulaire, une spirale qui revient
continuellement et obsessionnellement sur elle-meme en se modifiant en avangant de palier en palier - en
profondeur.
Dans les deux cas le traitement 6lectronique est fonctionnel par rapport aux solutions expressives
poursuivies par les auteurs; ainsi les effets spdciaux rdalisds a Pordinateur sont pertinents par rapports aubut vis6, loin d'etre des effets pirotechniques ou spectaculaires . Ce n'est d'ailleurs pas un hasard que
Vasulka, comme tout artiste "leonardien", ait fabriqud lui-meme dc's les anndes Septante les apparcils qu'ilutiise, le hardware ndcessaire A la r6alisation de ses finalit6s politico-linguistiques .
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